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Pour faire cesser les bruits qu'on a répandus
en certains endroits, nous croyons devoir
déclarer formellement que les Rédacteurs de
" La Semaine " sont seuls responsables des
articles qui paraissent dans ce journal.

La Rédaction.

VINGT-UNIÈME CONFÉRENCE
DE

55'zÍg bS MnsfiÍlitturs
EN RAPPORT AVEC

L'ÉCOLE NORMALE LAVAL.

Samedi dernier, environ trente instituteurs
étaient réunis, sous la présidence de M.
Candide Dufresne, dans la salle ordinaire des
séances de cette association.

A part les instituteurs, membres de l'asso-
ciation, on remarquait le Rév. M. J. Lange-
vin, Principal; .\I. l'abbéVézina, maître d'é-
tude; F. E. Juneau, écr., inspecteur d'écoles,
et MM. les Elèves-Maîtres de l'Ecole Nor-
male.

Le procès-verbal de la dernière assemblée
ayant été lu et adopté, M. Norbert Thibault
t l'histoire de l'établissement des écoles nor-

males en Europe et en Amérique. De cet
ssai nous extrayons ce qui suit :

" Les ?coles normales datent du commen-
ement du 18e siècle. La première fut fon-
ée par Franke, à Halle, ville des Etats
russiens. L'établissement de cette école fut

suivi de celui de plusieurs autres du même
enre. On en compte maintenant en Allemagne
lus de 125, en y comprenant celles de la
russe,-" cette terre classique des casernes
t des écoles : des écoles qui civilisent les
euples et des casernes qui les défendent."
Victor Cousin.)
Par une singulière coincidence, c'est dans

a ville même où le Vénérable abbé de La-
alle avait fondé, en 1681, les écoles chrétien-
es, c'est à Reims, que fut ouverte, en 1794,
a première école normale que la France ait
ue. C'est aussi un fait digne de remarque,
ue cette école normale était destinée, non a

former des instituteurs ordinaires, mais des
professeurs pour les hautes maisons d'éduca-
tion, comme les séminaires, les colléges, etc.

Mais Napoléon devina bientôt toute l'im-
portance d'institutions propres à former de
bons instituteurs; il les comprit dans son
vaste plan d'éducation, et, en 1810, une
école normale d'instituteurs fut fondée à Stras-
bourg. Elle était calquée sur celles de l'Al-
lemagne. Aujourd hui, il y a en France une
école normale par département, soit 86 écoles
normales.

La Hollande, la Suède et le Danemark ont
aussi de semblables institutions.

L'introduction des écoles normales en An-
gleterre date de IS05. On en compte main-
tenant plus de 40 dans les Iles Britanniques.

La Russie même, qui était encore barbare
à l'époque où Corneille et Racine écrivaient
leurs chefs-d'oeuvre, la Russie, disons-nous,
fait chaque jour de louables efforts pour se
procurer de bons instituteurs.

Les Etats-Unis n'ont songé à ouvrir des
écoles normales que longtemps après l'Alle-
magne, la France et même l'Angleterre, leur
ancienne mère-patrie. Voici les dates de
fondation des principales écoles aormales des
Etats-Unis : Lexington, 1839 ; New-York,
1845, Connecticut, 1850; Michigan, 1853;
Rhode-Island, 1854 ; New Jersey, 1855 ;
Kentucky, 1856 ; Illinois, 1857.

Depuis cette époque, il a dû s'en établir
plusieurs autres aux Etats Unis, mais les
documents nous font défaut.

Une école normale protestante, pour les
deux sexes, fut établie à Toronto le 1er juil-
let 1847, grâce aux efforts du Dr. Ryerson,
surintendant de l'éducation pour le Haut
Canada.

En 1848, une école normale fut établie dans
le Nouveau-Brunswick, et une autre, quelques
années après, dans l'île du Prince-Edouard.

En vertu de l'acte 6 Guillaume IV, -chapi-
tre 12, une école normale fut ouverte i Mion-
tréal en 1836 ; mais elle ne fonctionna pas
longtemps. Plusieurb causes contribuèrent à
son insuccès, entre autres, celle-ci: des trou-
bles politiques s'élevèrent en 1837 ; la cons-
titution fut suspendue et l'école normale dnt
être fermée.

Vingt ans plus tard, trois écoles nor-
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